
Discours de Youmna Gemayel Zaccar 
Lors signature du protocole de coopération entre la Fondation Bachir Gemayel et l’Université Saint-Joseph  

Mardi 10 Novembre 2015 a Beyrouth 

 
‐ Cher Révérend Père Selim Daccache, Recteur de l’Université Saint-Joseph, 
‐ Madame Solange Gemayel, Présidente de la Fondation Bachir Gemayel,  
‐ Messieurs les  Vice Recteurs de l’Université Saint-Joseph, 
‐ Mesdames Messieurs les directeurs 
‐ Mesdames Messieurs les doyens 
‐ Chers amis,  

NOUS SOMMES tous réunis ici, pour vous annoncer, avec une grande joie et fierté la constitution – enfin - du  
« Fonds Bachir Gemayel », un « endowment »  pour  l’octroi ou l’attribution d’une « Bourse Bachir Gemayel »…un 
long chemin qui fut ratifié par la signature d’un protocole de coopération entre la Fondation Bachir Gemayel et 
l’Université Saint-Joseph. 

  
La date dudit évènement n’a pas été choisie au hasard : aujourd’hui, c’est le jour d’anniversaire de Bachir… mais aussi 
le jour d’anniversaire de la Fondation Bachir Gemayel.  

 
Ce n’est pas non plus une coïncidence, parlant du choix de l’Université Saint-Joseph en tant que partenaire : sur ces 
bancs Bachir a passé ses plus belles années de jeunesse. L’Université constituant un pôle d’excellence pour sa 
formation académique et professionnelle… aux ces mentors (combien nombreux), laïcs ou religieux, qui sont devenus 
ses amis, ses conseillers et ses guides spirituels.   

 
La Charte de la Fondation Bachir Gemayel s’est bien fixée entre autres devoirs la mission principale de sauvegarder la 
MEMOIRE de Bachir : ses discours, papiers, correspondances, comptes rendus de réunions, notes et autres, archives 
de photos et films, etc. Par souci de bien les valoriser. Valoriser et communiquer cet héritage et legs pour les 
générations futures. Un repère qui manque.       

 
…et c’est justement pour quoi nous sommes aujourd’hui réunis.  

 
La guerre exigeait, exige certes ses modes de résistances. Mais le temps de paix a une autre logique. La question 
demeure : comment aider notre jeunesse à résister (surtout en ces temps difficiles) ! A réussir son pari d’acquérir une 
bonne formation académique, gage d’une réussite et d’un épanouissement sur le plan personnel (…), aux 
conséquences et répercussions positives inévitables sur le plan national.    

 
Cela dit, la Fondation envisage de relancer sa politique d’aides aux étudiants en difficulté pécuniaire ; en matière de 
bourses universitaires. 

 
Une décision qui ne date pas d’hier….et sur son actif déjà et depuis sa fondation plusieurs centaines de bourses qui 
ont été octroyées jusqu’à cette date. Cette année nous commençons par une bourse, mais avec l’objectif  d’atteindre le 
nombre de 15 bourses par an comme une première étape. 

 
Une bourse qui retentira  ou résonnera désormais  – comme les 2 piécettes ou oboles de la pauvre veuve - dans la 
caisse des causes nobles de solidarité. Par surcroit, c’est un appel en aval à tous les amis de Bachir de participer à ce 
Fonds (d’endowment) de bourses. Une autre façon de résister. Dans la même veine du combat que vous avez livré une 
fois avec Bachir.    

  
Roger et Moi remercions la direction de l’USJ de nous avoir accordé la chance de pouvoir constituer le Fonds Bachir 
Gemayel, avec comme prémices cette première bourse qui va être décernée à un étudiant en première année de droit. 
Pour conclure : j’aimerai citer Mere Teresa : Si vous ne pouvez pas nourrir cent personnes, nourrissez-en au moins 
une. 

 
                                 Youmna Gemayel Zaccar  


